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tion et la sensibilisation du public sur l’agricul-
ture familiale, la petite agriculture et la pêche 
artisanale ainsi que leurs contributions (effec-
tive et potentielle/inexploitée) à la sécurité ali-
mentaire, à l’amélioration de la nutrition et à la 
lutte contre la pauvreté; 3) mieux comprendre 
les besoins, le potentiel et les contraintes de 
l’agriculture familiale, et garantir un soutien 
technique; et 4) créer des synergies pour ren-
forcer le développement durable. 

L’AIAF 2014 favorisera le dialogue, les consul-
tations et la coopération aux niveaux national, 
régional et mondial, pour mieux faire connaître 
et comprendre les défis qu’affrontent les petits 
exploitants – hommes et femmes – et définir 
des moyens efficaces de soutenir l’agriculture 
familiale.

Elle offrira également l’occasion de recon-
naître l’immense contribution des femmes au 
développement agricole, à la sécurité alimen-
taire et à la nutrition en milieu rural. 

« Les femmes rurales sont la cheville ouvrière 
de l’agriculture familiale et des ménages 
ruraux dans le monde entier. Il faut leur donner 
la capacité d’agir et d’être reconnues comme 
des acteurs essentiels du développement 
rural » soutient José Graziano da Silva, Direc-
teur général de la FAO. 

Lors des conférences et dialogues qui se sont 
tenus jusqu’à présent à l’échelle régionale, 
l’égalité entre les sexes a été considérée comme 
cruciale dans l’agriculture familiale et la petite 
agriculture. Par exemple, le Bureau régional de 
la FAO pour l’Amérique latine et les Caraïbes, 
a organisé une réunion spéciale (28 avril, San-
tiago, Chili) sur « les femmes dans le cadre de l’Année 
internationale de l’agriculture familiale 2014 ». Le but 
était d’établir un programme commun d’émanci-
pation des femmes rurales comme cadre de réfé-
rence en vue de la 33ème Conférence régionale de 
la FAO pour l’Amérique latine et les Caraïbes. 

Parallèlement à la Journée internationale des 
femmes rurales et à la Journée mondiale de 
l’alimentation 2014, le Bureau régional d’ONU 
Femmes pour l’Afrique orientale et australe, en 
partenariat avec la FAO, le FIDA (Fonds interna-
tional pour le développement agricole) et le PAM 
(Programme alimentaire mondial), organise un 
Salon des technologies au service des femmes rurales pour 
une agriculture familiale productive, qui se déroulera 
à Nairobi (Kenya) du 15 au 17 octobre 2014. La 
manifestation offrira l’occasion de partager les 
techniques et innovations susceptibles d’aider 
les petites exploitantes agricoles. 

L’agriculture familiale et la petite agriculture 
sont une source importante de revenus et 
d’emplois pour la majorité des populations 
rurales pauvres. Loin d’être une simple forme 
d’agriculture, c’est avant tout un mode de vie 
qui préserve les savoirs traditionnels, tout en 
contribuant à une alimentation équilibrée, à 
la préservation de la biodiversité agricole et à 
l’utilisation durable des ressources naturelles. 

Un des principaux objectifs de l’AIAF est de 
renforcer les connaissances, la communica-
tion et la prise de conscience du public sur 
l’importance de l’agriculture familiale dans la 
réduction de la pauvreté rurale et l’élimination 
de la faim, de l’insécurité alimentaire et de la 
malnutrition. 

Force est de constater que dans les zones 
rurales où vivent les agriculteurs familiaux les 
plus pauvres du monde, la communication 
participative et les réseaux sociaux sont des 
moyens puissants permettant de faciliter le 
changement social, l’égalité entre les sexes et 
l’autonomisation des populations. 

En conséquence, dans le cadre de l’AIAF et 
de l’initiative « Communication et médias 
communautaires au service de l’agriculture 
familiale et la sécurité alimentaire », la FAO et 
l’AMARC ont lancé une campagne de sensi-
bilisation destinée à accroître la contribution 
de l’agriculture familiale au développement 
rural durable, et à reconnaître l’accès à l’in-
formation et à la communication comme un 
droit fondamental pour l’émancipation des 
femmes et des hommes ruraux. 

« L’AIAF est une excellente occasion pour les 
représentants des gouvernements d’entendre 
les messages des communautés et d’entrer 
directement en contact avec ceux qui com-
battent chaque jour la faim, la malnutrition et 
la pauvreté » fait remarquer Ibrahim Coulibaly, 
Ambassadeur spécial pour l’AIAF, dans un 
entretien diffusé par YenKasa Afrique durant 
la 28ème session de la Conférence régionale 
pour l’Afrique. 

L’initiative FAO-AMARC a mis sur pied une 
série d’émissions et d’interviews radiopho-
niques liées aux consultations régionales de 
l’AMARC, aux conférences et dialogues régio-
naux de la FAO et aux divers événements de la 
société civile organisés de par le monde. Elle 
contribuera ainsi à favoriser le dialogue entre 
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les institutions, les organisations et les petits 
exploitants agricoles et à faire entendre les 
voix des populations rurales par le biais des 
radios communautaires et des plateformes 
FAO-AMARC en Afrique (YenKasa Afrique), 
en Amérique du Sud (Onda Rural) et en Asie 
(ComDev Asia).

« Les communautés et les organisations doivent 
avoir un dialogue horizontal et mettre en place 
des mécanismes de communication afin de 
faire circuler l’information des communautés 
aux institutions et vice-versa, pour bâtir un pro-
cessus de développement plus démocratique » 
déclare Juan Carlos Ortega, Coordonnateur de 
projet à la Fondation Agrecol Andes (Bolivie), 
dans une interview réalisée lors du premier Dia-
logue régional de la FAO sur l’agriculture fami-
liale à Santiago du Chili (octobre 2013).

Les programmes sont diffusés en anglais, 
espagnol et français, et les plateformes médias 
régionales sont encouragées, aux côtés des 
membres de l’AMARC, à transmettre dans les 
langues locales. 

Au nombre des messages clés de cette initiative 
figurent: 
–	 La contribution de l’agriculture familiale à 

l’éradication de la faim
–	 Le rôle de la communication et des médias 

communautaires dans l’agriculture fami-
liale, et comme moteur de changement 
social en milieu rural 

–	 Les Dialogues régionaux de la FAO sur l’agri-
culture familiale et l’importance des parte-
nariats pour la sécurité alimentaire

h	Pour en savoir plus: 
Mario Acunzo, Mario.Acunzo@fao.org  
Chargé de communication pour le développement, 
FAO (OPCA)  
AMARC, www2.amarc.org 
Année internationale de l’agriculture familiale, 
www.fao.org/family-farming-2014/en/


